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D. P.

Dès le présent Jascicule, nous reproduisons sur notre fron­
tispice un nouveau dessin inédit des plus symboliques.

Notre collaboration sera plus variée et pour la prose et pour les vers. 
C’est à cette fin que nous nous sommes assurés le concours des 
membres de l’Ecole Littéraire de Montréal et d’une foule d’autres col­
laborateurs de grand talent à Québec et à Montréal.

De plus, nous continuerons de publier, chaque mois, le texte in 
extenso des travaux des conférenciers de la Société des Arts, Sciences 
et Lettres, et l'on a pu voir, pendant notre première année, quels sujets 
variés et instructifs fournissaient ces conférenciers qui poursuivront 
leur œuvre d’éducation dès le mois prochain.

Enfin, disons que dès le mois prochain, nous publierons le 
TERROIR à soixante-quatre pages sur papier de luxe et illustré d’une 
grosse douzaine de gravures. Ce fascicule contiendra le compte rendu 
détaillé écrit par des plumes expertes—aux points de vues descriptif, 
démographique, agricole et forestier—du voyage récent au Lac-St-Jean, du 
ministre de la Colonisation et des délégués de la Société des Arts, Scien­
ces et Lettres à l’occasion du dévoilement, à Péribonka, du mausolée 
que notre Société a élevé, au mois de septembre, à la mémoire de ce 
sympathique écrivain français, Louis Hémon. Ce fascicule de notre 
revue, qui sera tiré à plusieurs milliers d’exemplaires, constituera une 
brochure digne d’être conservée dans toutes les bibliothèques.

Et voilà pour l’avenir; du moins pour notre deuxième année qui 
commence. Et si l’on était pas trop tanné, nous ajouterions que 
dans notre numéro de novembre nous donnerons les conditions d'un 
concours de propagande en faveur de notre revue, lequel, comme se plai­
sent à dire souvent les grands journaux quotidiens, fera sensation. 
Mais nous ne roulons pas anticiper.

LE TERROIR


